
CEPPI et physique quantique 

 

Par rapport à la physique de Newton, celle dans laquelle nous sommes conscient de vivre et 

qui nous semble totalement rationnelle, la physique quantique, celle du monde de l’infiniment 

petit, est paranormale. Elle peut nous permettre d’appréhender bien des phénomènes 

inexpliqués. 

 

La création d’un groupe de travail sur ce thème semble une décision à prendre et d’un grand 

intérêt. Il ne s’agit pas seulement de tenter d’approcher le paranormal, il s’agit peut-être 

surtout de prendre notre place dans les transformations de la conscience qui, on peut 

sérieusement le penser, sont en train de s’opérer sur la planète Terre. 

 

La connaissance de la physique de Newton a conduit l’être humain à dominer la planète et 

imposer à la vie sous toutes ses formes, des contraintes qui deviennent insupportables. Nous 

avons mis au point des technologies aussi utiles que dévastatrice étant donné notre manque de 

discernement et notre avidité.  

 

Quelles que soit l’idée que chacun peut se faire du fondement même de la vie, il nous faut 

admettre que c’est de la nature que nous venons. Si l’homme est aussi culture il n’en reste pas 

moins nature. Où pouvons-nous tourner notre regard pour trouver un axe autour duquel 

fédérer une transformation de la conscience ? La connaissance du fonctionnement de la vie 

dans ses profondeurs devrait nous permettre de franchir un pas au-delà même des 

positionnements où croyances de chacun. 

 

Que pouvons-nous chercher qui donne une autre vision de la vie, de l’être humain, de nos 

relations en société, de notre rapport à l’univers dans lequel nous vivons et d’où nous sommes 

issus ? 

 Dans l’infiniment petit, il n’y a rien de fondamentalement solide et séparé, tout est 

interdépendant, or notre vie en société tant à se fonder sur des individus séparés, dont 

le lien social se distant gravement. 

 Notre conscience serait concernée par 3 niveaux de réalité dans lesquels les particules 

subatomiques se déplacent à des vitesses différentes : inférieure, égale ou supérieure à 

la vitesse de la lumière. En fonction de cette vitesse on peut dire que nous entrons dans 

des univers différents et donc dans des niveaux de conscience différents. A un moment 

où les religions semblent insuffisantes pour répondre à ces interrogations et où elles 

semblent même devenir un problème, il est utile de creuser cette question. 

 Dans le domaine quantique les synchronicités seraient intrinsèque à la matière, comme 

si la danse des particules était une union sans fin avec une dimension supérieure. Elles 

uniraient le psychisme et la matière. Elles nous rappelleraient que nous sommes des 

acteurs de la réalité et que l’univers est structuré pour la vie et la conscience.  

 Il paraît également utile de comprendre quel paradigme sous-tend notre vie en société. 

Utile aussi d’envisager un nouveau paradigme plus en rapport avec l’homme 

d’aujourd’hui, l’état de la planète, le besoin vital d’une transcendance qui manque 

cruellement ; une transcendance véritable et pourtant laïque. 

 

D’autres points peuvent encore être cités… 

 

Voilà qui pourrait mobiliser un groupe de travail soucieux de travailler le plus rationnellement 

possible à une vision transcendance de l’être humain. 

 


